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LE COURRIER DU LECTEUR

_w

Permettez que je réponde aux correspondants de
l'AMI DU PATOIS, par la voie de cette même revue.

A M. J. BY. jurassien : Que je suis content de
savoir que votre coin de terre s'est constitué
heureusement en amicale des patoisants. Vous
désirez que je mette des articles dans votre
dialecte. Mais bien sûr, à condition qu'ils soient
tapés à la machine. Vous pouvez aussi illustrer
votre prose. Mais faites attention que ce soit
des dessins en blanc et noir et au trait ou déjà
tramée.Cher Monsieur By, j'attends,pour le
prochain numéro, un de vos articles. D'avance merci
pour vos lecteurs.
A Mme DX. Vous avez été choquée, par l'annonce
que j'ai mise pour l'OSFAC. Mais non,ne soyez pas
si sévère Je connais l'esprit qui anime cette
généreuse association. Elle ne peut que faire du
bien à ceux qui participent à leurs assises. Et
je vous fais remarquer en passant, que cette
petite revue est éditée avec le modeste abonnement
annuel de fr. 5.-- Et je dois mettre un peu du
mien pour nouer les deux bouts. Peut-être que
vous m'aiderez à faire le noeud en fin de cette
année. Merci pour votre geste et aussi pour votre
critique.
A M. RIV. Vaud : d'accord avec vous. M. Paul
Burnet fait du beau travail à la radio. D'accord
aussi avec vous qu'il faut l'épauler en utilisant

la voix de notre revue. D'accord aussi avec
vous qu'il faut accepter les articles en patois.
Décidément nous sommes sur la même longueur d'
onde. Mais alors des propositions»faites passer
aux actions et ce sera parfait.
A Mme PICT. Valais : comme vous écrivez bien
Madame. Vous serez sûrement une des lauréates
du prochain concours de Mézières et d'avance je



m'en réjouis. Vous désirez que la revue paraisse
plus souvent C'est une idée... mais pour

arriver à ce résultat»il faut " de la matière
et de la forme", sans compter le coût. Je
livre votre suggestion que l'Ami du Patois vienne
bimestriel au Comité romand des patoisants. Qu-
en dites-vous Messieurs

A Pauline de Genève : merci pour votre lettre.
Vous trouvez que la présentation de la revue
pèche par sa présentation. Il faudrait "l'imprimer

au plomb", oui, je vous comprends. La
dactylographie ne vous plaît pas. Mais va-t-on s'
arrêter à la forme des caractères plutôt qu'à ce
qu'ils disent Je ne crois pas. Et cependant,
je veux essayer de faire un effort de ce côté.
Dites-moi, trouvez-vous que l'écriture choisie
pour l'Editorial est bien Alors,comme vous m'

avez dit ce qui était moins bien, je compte sur
vous pour me dire ce qui est changé cette fois
et savoir si vous le trouvez mieux ou encore
plus mal...

A suivre au prochain numéro, la place réservée à ce genre
de réponse m'étant limité.

La Rédaction

FRANCOIS - XAVIER BRODARD

(JÈVÌÉ)
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Pour passer quelques bons moments, commandez cet

ouvrage à son auteur à LA ROCHE. Nous ne vous en 17
repentirez pas I
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